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Le Gopichand – Gopiyantra 

 

 

Le gopichand suit toutes les nuances de la voix, la corde vibre, du pincé au frotté, dans un jeu d’intervalles et de 
glissandi. 

 

Présentation organologique 

Le gopichand est l’un des instruments le plus ancien du continent indien, c’est un cordophone à tension variable. 

Gopichand, gopiyantra ou ekatara ? 

En Inde, le mot Ektara, ou ekatantri vina signifie luth à une corde, ce terme est régulièrement employé pour désigner 

le monocorde, mais c’est un terme générique et non celui d’un instrument spécifique. 

Il existe de nombreux noms pour désigner le gopichand, cela est dû à la multiplicité des langues pratiquées dans les 

différentes régions de l’Inde où il est joué. 

En voici quelques exemples : gopichand, gopiyantra, khamak, gubgubi, lao-tokari, dung-dungi, … 

Le gopichand est l’instrument emblématique des Baüls du Bengale, symbole de "paix et d'unité". Les musiciens 

recherchent l’union mystique avec leurs bien-aimés Radha et Krishna. 

Les effets de transe, associés au jeu du gopichand, sont reliés à la mythologie relatant les sentiments d’amour divins 

proches de la folie, un des exemples mythologiques serait les sentiments d’amour fou ressentis par les bergères, ou 

Gopis, de Krishna. 

Il existe en Asie du Sud-Est, au Vietnam, un monocorde à tension variable, nommé Dan Bau, il a ensuite été introduit 

en Chine par l’ethnie vietnamienne Kinh. 

La corde du gopichand est constituée traditionnellement de soie et récemment plus fréquemment d’acier. Celle-ci 

ne doit pas être trop épaisse ou trop tendue afin de pouvoir jouer sur sa tension et sa détente. 

La caisse de résonance est fabriquée le plus souvent en bois, parfois à partir d’une noix de coco, d’une pièce de 

métal ou de céramique, à sa base est tendue une peau de chèvre collée et cloutée. 

Deux tiges flexibles, taillées dans du bambou sont fixées de part et d’autre de la caisse de résonance, permettant de 

modifier la tension de la corde. 

Évidemment, ces matériaux sont susceptibles de varier en fonction des lutheries et des matériaux disponibles dans 

chaque région. 

Pour un jeu plus sonore, le soliste peut utiliser un plectre «mizrab ». 
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Traditions et répertoires 

Folklorique et mystique, le gopichand est joué en ville et à la campagne, dans de nombreuses régions de l’Inde. 

Il est le compagnon des poètes musiciens mystiques du Bengale, les bhaktas, ou adivasis nommés aussi 

« fous de Dieu ». 

Dans les rues, il est joué par les mendiants, les charmeurs de serpents, les « kamakh-Bugchu ». 

Les chanteurs s’accompagnent avec le gopichand dans des mélopées dédiées à l’amour divin ou terrestre, dont les 

chants dévotionnels, les bhajans, les mantras. Les mélodies et variations vocales, les sonorités de la corde en tension 

et détente, se mêlent dans une grande subtilité d’intervalles et d’ornementation. 

Lorsqu’il est utilisé dans un ensemble instrumental, il n’est pas toujours très audible, mais sa présence est un soutien 

précieux pour la voix et symbolise l’union entre le chant et l’instrument. 

Présent dans les musiques folkloriques et populaires, il est utilisé pour soutenir également la danse et les musiciens/nes 

développent alors ses caractéristiques plus rythmiques en mettant en vibration la corde très rapidement et en frappant 

la peau, le jeu de la corde est associé parfois, aux sons de sonnailles, bracelets de poignets et bracelets de cheville 

à clochettes, à un jeu rythmique réalisé avec les pieds frappant le sol. 

Il est joué aussi bien par les hommes que par les femmes. 

 

Instruments du parc éveil 

 

Gopichands – Inde 

Peau de chèvre corde de métal, caisse de résonance en bois montants flexibles en bambou 

 

Modes de jeu 

Bois, peau, bambou, corde de métal, tout sonne 

Le ruban peut précéder l’archet, apportant la douceur et une attention particulière d’écoute dû au volume sonore 

confidentiel. 

Les doigts jouent avec la tension variable et la vélocité, les variations de hauteurs se développent du micro-ton à la 

tierce, quarte … 


